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DU QUARTIER 
DES TROIS-PONTS 

I*a C t a u i u i M t a n t e tous Ira • omni«rrinti à 
(Installer d a n \— rue» des Trois-Ponta et 4* 
Tonrnai. à partir dt 14 h. jusque 19 h., le sa-
medi 2» juin. Une prime <le 50 fr. aéra tirée au 
port entra tous les nrarchauui.v 

LA VCNTE PUBLIQUE eu 2 Juillet 1929 M 

MAGASINS Q t M f f t A U X DE TOURCOING 
ronrprendra 80.000 kilo» 4a 'aines palfnéae et 

On peut visiter dès maintenant. 

A c RADtO-ROUBAIX » 
Vaadredi prochain à 30 h., l'Association d'ama­

teur* Radio-Roubaix donnera dans la salle des 
estais de l'Ecole nationale supérieure des Arts 
et Industries textiles une causerie sur la ma­
nière d'ajouter une troisième lampe au montage 
deux lampes Bigrille* Radio-Roubaix. 

Les explications complètes concernant cette 
addition ont paru dans la Radio-Cbronique du 
< Journal de Koubatix » de mercredi dernier. Lee 
«ana-fltistea qui préfèrent se rendre compte 
auparavant du reaetemenr de cette transforma­
tion assisteront vendredi prochain à Radio-
Roobaix an montage de cette troisième lampe qui 
se fera en leur présence. 

La démonstration et différent» essais de récep­
tion auront lieu au cours de cette séance qui est 
faite à la demande de nombreux sans-filistes 
possesseurs du BifTirie deux lampes Radio-
Roubaix mal partagés au point de rue de leur 
antenne. 

Nete de Ceasité. — Le Comité nous prie d'in­
sérer la note) entrante: 

c Plusieurs lettres de sans-nlistes de la bsn-
Hiue sont parvenues lui demandant prix et cata­
logue. L'Association d'amateurs Kadio-Roubaix 
rappelle qu'elle est uniquement groupement 
d'études et de Tulgsrisation de la science radio-
phonique, elle ne fait aucun commerce ni ré­
clame pour aucune firme et n'accepte aucun com­
mercent professionnel dan» son Comité, en vertu 
de see statuts. Les sans-filistea «ont donc aver­
tis. A eux de ne pas confondre. » 

TOILE SOIE lar. dep. 5.95. En réel. 1 mois 
senl*. 4 mit . p ' 22.30. 113. rue Industrie. 20444 

L'ORPHEON < LES INOFFENSIFS » 
EN EXCURSION 

L'Orphéon « Le» Inoffensifs » s'est re&»u di­
manche à Tournai. £ n arrivant en cette ville, 
selon une tradition très louable, nos choristes se 
rendirent d'abord au Monument aux Morts pour 
la Patrie. oQ M. Pelbergue déposa une gerbe de 
fleurs, puis sous rbabile direction de M. Jules 
Ladam. ils exécutèrent l'a Hymne aux Morts» 
de notre . /ne i tor . • J i . Isoré. L'Orphéon « L e s 
Inoffensifs • se n-uiit aussi au Monument Jean 
Noté, où une gvrb* de fleurs fut également dé­
posée et on il chanta ère* beaucoup de distinc­
tion le msgn i iue « 7 a renaîtras n. dont le cé­
lèbre et reg ité baryton laissa autrefois une 
impression irv ibliable. 

* Au cours du ropas qui suivit, IL Emile De-
brume, vice-président, rexaercia IL Alfred Del-
bergue. président d'honneur de la société, ainsi 
que M. Jean Laverge, vtee président d'honneur, 
du concours si précieux aju'ils apportent en 
tojtes circonstances, e t l'on chanta en leur hon­
neur un vibrant vivat. 

I * retour à Roubeir se fit comme pour l'aller 
dans d'excellentes c iv i i t ions . et les membres de 
la société rentrèrent -,i local, enthousiasmés de 
cette magnifique journée. 

Paul LEROY exécute les ensembles. 39297 

LE CLUB SYMPHONIQUE DE L'EPEULE 
REÇOIT SON PRESIDENT 

A l'iaaue de la répétition qui eut lieu diman­
che, le Club Svmphoniqtte de l'Epeule a reçu son 
nouveau président actif. M. Fernand Manger-
mena, qui est il la fois chanteur et musicien. 

A la suite de cette réception, M. Fernand 
Mangermans confirma les félicitations adressées 
par Mlle Delourme, directrice du présent Club 
aux jeunea mtaiciens ayant obtenu différents 
prix au concours du Conservatoire de Roobaîx. 

Un vin d'honneur fut ensuite servi, suivi d'un 
chaleureux vivat chanté en l'honneur du nou­
veau préaident et des jeunes lauréats. 

Il es t rappelé que le 14 juillet prochain, le 
t'Ijb svmphonique de l'Epeule organise une 
excursion) à MaJo et Zuydeoofe où un concert 
sera donné au Sanatorium Vancaueraabergbe. Les 
personnes désireuses d'accompagner la société 
dans cette excursion sont priées de se faire 
inscrire su siège. Café de l'Orphéon, 1, place 
d'Amiens, S Roubaix. 

r i l i l t MONNIER ê. LAMAROUE. 119. rua 
à-ABate, Ronbai i (TéL 19.65). Charbvns, Anthra­
cite, aggloméré. Spécialité de Brusv. 24509 

LA FREQUENTATION SCOLAIRE 
La Commission scolaire s'est réunie dimanche 

pour entendre lee explications dea pères de fa­
mille convoqués au sujet du peu d'assiduité en 
classe de leurs enfsnts. Elle a décidé de procé­
der à l'affichage, à la porte de la Mairie, dea 
noms de : MM.Raymond Bonnet, demeurant rue 
des Longues-Haies, 140, cour Mulliez, 1; Sophie 
r>mesmacker, rue d'Alger, 198; Msrceau Le-
eouves, roc de Mascara, 1 : Jules Vanoverberghe, 
rue d'Alger, 136, cour Delattre, 3 ; Henri Del-
grange, m e du Luxembourg, 58: Dhulst, avenue 
Linné. 157; Noël Plouvin, rue Voltaire, 157; 
Aimé Delnaisse. rue Sainte-Elisabeth, 13, cour 
T.ahutte, 8. — Mme Marie Happe, rue du Fort, 
38; MM. Léon Derous. rue Marengo, 10: Ernest 
Leplat, rue du Pile, 126, dont les enfants fré­
quentent irrégulièrement la classe. 

En outre, deux chefs de famille récidivistes 
sont traduits en justice de paix. 

Dans son audience du 3 0 mai écoulé, le tri-
(nina! de simple police de Roubaix a condamné 
Mme Vve Leclercq, née Marie Deman, rne Tra­
v e r s i e z , 1, à 5 jours de prison, et M. Adolphe 
Dereuck. avenue Alfred-Motte, 41 . h 11 francs 
d amende-pour fréquentation scolaire irrégulièrs 
de lenra enfants. 
Pieds sensibles, chaussez-vous cbes Rosca». 704 

Denx notos M remca«tre«t m e de Lannoy 
U n blessé 

Mardi, vers 16 h. 30 , l'automobile de M. Sche-
fer, 1 2 rue Lalande, ae trouvait m e de Lannov, 
venant de la place de la l i b e r t é . A l'angle des 
rues de Lannoy et Jules-Guesde, elle entra en 
collision svec un camion de l'entreprise Plan-
quart, 10. place de la Liberté, conduit par M. 
Jules Vsn Bantegnem, 10, rue du Téléphone, à 

' Croi ï . et sur lequel avait pris place M. Plan-
quart. 

Le choc fut très violent et 1 avant de l'auto 
de M. Schefer fut trèe endommagé. De plus, M. 
Planquert fut blessé légèrement h la jambe 

gauche. 

*Ê*mmHmkwmmmmmmm^nmmmmmmm 
anim-'-c. a causé un certain embouteillage. 

LE GRAND S U C C t S des Pianos Coupleux 
Frères à la Foire de Paris continue une fois de 
plus la qualité remarquable de cette marque. 871 

Une arrestation pour vol d'an portefeuille 
Depuis quelque temps, les ouvriers de l'usine 

de la Société Anonyme des P r ê t e s Françaises 
F. I.. rue Latine, constataient des disparitions 
d'à agent de lenrs portefeuilles laissés dans leurs 
vêtements au vestiaire. 

Les soupçons se portèrent sur on ouvrier al­
gérien. Une aurveillanee fut exercée et hier vers 
10 h., l'individu soupçonné était pris en flagrant 
délit. 

C'est un nommé Bou Médien ben Larbi. âgé 
de 37 ans, manœuvre, demeurant rue de Mou-
vaux, 101. 

Le malfaiteur avait soustrait un billet du por­
tefeuille de M. Victor Desmet. 19 ans, tourneur 
en fer. habitant à Hem, Tandia que M. Desmet 
se rendait à l'atelier prévenir ses camarades de 
travail, laissant sente l'Algérien, qui se voyant 
découvert, s'était débarrassé du produit du voL 

Conduit devant M. de la Chassaigne de Sereys, 
commissaire de police du 4e arrondissement, 
malgré ses dénégations, l'inculpé a été maintenu 
en état d'arrestation. 

CROMBc Jules. — Travaux pbotog. en 24 
heures. Développ., tirage, agrandissements 3S9 

V o l d'une lanterne 
Dans la nuit de lundi à mardi, vers 1 h., les 

agents de police Victor Crochon, ,et Henri Jan-
sen, de patrouille, ont surpris un individu au 
moment où il venait de prendre une lanterne al­
lumée placée face au numéro 10 de la rue Saint-
Vincent-de-Paul, sur un tns de matériaux ap­
partenant à la Compagnie des tramways de 
Lille-Roubaix-Toureoing. 

Conduit au poste de police du 1er arrondisse­
ment, cet individu a déclaré se nommer Emile 
Chevalier, âgé de 25 ans, demeurant rue Ri-
ehard-Lenoir, 37, et avoir pris cette lanterne 
afin d'aller faire une farce 'dans l'un des cafés 
de la m e de la Gare. 

Emile Chevalier a été l'objet d'un rapport et 
laissé en liberté provisoire. 

NON, MADAME, il n'est plus nécessaire de 
souffrir pour embellir votre chevelure par l'ondu­
lation indéfrisable. Le nouveau c Ruso » à ré­
glage e t son bigoudi léger ont aboli les inconvé­
nients des anciens procédés. Confiez-vous, mada­
me, à la Maison Aristide Derreumaox. 8, rue dn 
Vieil-Abreuvoir, Roubaix. (Tél. 14.11) 20048 

COXCOatflIA-HABJfOiriZ. — Ce loir, à CO h., ré­
pétition générale. 

CBSCXB ORFKBONIQDX LES XX. (Société natio­
nale). — Aujourd'hui mercredi, à 10 h. 30, au aièga, 
misa S l'étude d* l'o-uvre da C. Lequenn* : t V n i 
la lumière ». 

SOOIXIE DE TKOIaTBTTBS < LES DEVOTJSSS I. 
— Ce soir mercredi, an siège, essayage des uniformes 
l i t i . U ; jeudi à 20 h., répétition. 

PHILHARMONIQUE S U JEAN QHISLAIX. — Ce 
aoir mercredi, répétition générale è 20 h. 15. Prépa­
ration du concert du 7 juillet a Barbieux. 

ORPHEON LES INODfENSiTS. — Ce loir mercre­
di, à 20 h., repétition générale. 

CŒCILXA BOr/BAlSTJSrnrBJ. — Ce soir mercredi, 
è 19 h., chez M. SOUJMI. ma de l'Aima, répétition 
partielle pour basse* et ôarytons. 

CHORALE L'KPStTLOIU. — Ca soir, a S k., 
répétition générale des cheeura qui seront exécatés sa 
festival du Pile. 

rANTARE L'OTCIOX MUSICALE. — Ca soir mer-
eredi, répétition a 19 h. 30. 

mmmrm 
et du ITétinier 
:\ 2 ' h., au Pat 

i un» soirrr. jeudi 
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Un p ic tra peu commode 
Cinq jeunes i"n« passaient rue Pierre-Cat-

tcau en avivant la ligno du tramway. A l'arrivé* 
du tramway, castre de ceux-ci se garèrent, msis 
le cinquième se plaça sur le bord du trottoir, ù 
cinquante centimètres ou tramway; le receveur 
lui tapota sur la tète, et par son geste fit tom­
ber son chapeau. En colère, le jeune homme 
poursuivit le tramway et essaya de monter à ia 
marche afin de frapper le receveur. N'ayant pas 
réussi, il continua sa course, jusque la Grand'-
Place, ou le receveur étant descendu une alter­
cation éclata entre les deux hommes. Le rece­
veur reçut un coup de poing sur l'oreille gauche. 

Sur plainte déposée par le receveur. XI. Hec­
tor N'olf. .19 ans. demeurant a Roubaix, rue du 
Ballon, 27. M. Brun, commissaire de police, a 
interrogé Abel Breyne, âgé de 20 ans. tourneur 
en fer, demeurant k Tourcoing, rue TVïnoc-Clioc-
qneel, lti3, et lui a dressé pour coups et bles­
sure», un procès-verbal qui sera transmis au 
Parquet de Lille. 

U n acte de probité 
M. K. Imliretlit. marchand de chiffons, rue de 

monacton, • trouvé un portefeuille contenant de 
l'argent, qu'il n déposé au commissariat de police 
où le propriétaire est venu le réclamer. Nos 
félicitations. 

Arrestation d'une expulsée 
Le service de police a procédé à l'arrestation 

d'Alice Lenoir. âgée de 23 ans, marchande de 
chiffons, domiciliée à Estaimpuis (B . ) , rue des 
Ouvroirs, inculpée d'infraction â un arrêté d'ex­
pulsion. Après interrogatoire par M. Brun, com­
missaire de police, la délinquante a été trans­
férée au Parquet de Lille 

VACCINATIONS OR/ ~ > n l s jeudi 27 
juin, aux endroits al**' •. pour tous las 
assujettis n'ayant pu ' t-éancea précéden­
te* : à 10 h. HO, k l'Ire (!>• de la rua da Tour­
coing; à 16a., à l'B.-'i. ,io garçons de la rua da la 
Baillerie. 

CONSULTATIONS DB NOURRISSONS demain jeu­
di, k 9 h., à l'Ecole de «lies de la rue de Tourcoing, 
et k l 'a ï . 3", à l'Ecole de garçons de ls rue da la 
Baillerie. 

IVRESSE ET TAPAGE. — Le Service de Police a 
dressé procès-verbal contra Désiré Bonnerrlle, âgé 
de 2-3 ans, bétonneur, domicilié è Tourcoing, rue 
Jean4Deveaux, 4, pour ivresse et tapage sur la voie 
publique. 

CHORALE SAINT MAOLOTJ. _ Ce soir, k 20 h., 
répétition pour lea ténors, au Cercle. 

JBU1TES8E CATHOLIQUE. — Ce soir, k 19 h. 30, 
au Foyer des Jeunes, 45, rue St-Joseph. entraînement 
pour tons les membres da la section de préparation i l i t s : , 

WATTRELOS 

RÉUNION DU CONSEIL MUNICIPAL 
La réunion du Conseil municipal aura lieu à 

la Mairie, le vendredi 28 juin 1929, à 19 h. 30. 
A l'ordre du jour: Formation des Commissions 
municipales (complément).— Commissions admi­
nistratives des Hospices et du Bureau de bien­
faisance: élection de deux délégués. — Syndicat 
des communes de. l'arrondissement de Lille: 
renouvellement du Comité d'administration. Elec­
tion de deux délégués. — Bureau Municipal de 
placement: Désignation d'un conseiller municipal 
pour faire partie de la Commiasion administra­
tive de contrôle. — Retraites ouvrières: nomi­
nation de la Commission. — Statut dea employés 
de la Mairie: Conseil de discipline. Election de 
deux membres du Conseil municipal. — Assis­
tance aux vieillards, infirmes et incurables: aveu­
gles bénéficiant de la loi du 14 juillet 1903. 
Taux de l'allocation. — Tramways: ligne B ; pro­
jet de construction d'un garage au terminus de 
Wattrelos. — Dommages de guerre: liquidation; 
adhésion au groupement pour la reconstitution 
immobilière. — Construction de logements pour 
vieux ménages: réception provisoire des travaux. 
Vote du solde de la subvention complémentaire. 
— Fêtea publiques: jubilé des époux Laine-
Decruynaere. Vote d'une subvention. — Bureau 
de bienfaiaance : compte de gestion de 1928: 
compte administratif de 1928; budget additionnel 
de 1929. — Hûpital-Hospice: compte de gestion 
de 1928. Compte administratif de 1928. Budget 
additionnel de 1929. — Service vicinal: budget 
de l'exercice 1930. — Compte de gestion du Re­
ceveur municipal pour l'exercice 1928.— Compte 
administratif du mairerpour l'exercice 1928. — 
Budget additionnel pour 1929.— Communications 
diverses. — Travaux de mise en état de viabi­
lité de la rue du Petit-Tournai: marché. 

A hula-clee: question d'assistance. 

LE TARIF DU TRANSPORT DES CORPS 
PAR LES POMPES FUNÈBRES 

Par suite.d'un avenant passé au Conseil mu­
nicipal, le 8 mars 1929, et approuvé par M. le 
Préfet du Nord, le 19 mars 1929, le tarif du 
transport des corps a été modifié comme suit: 

Ire Catégorie. 500 fr. avec 4 porteurs à 25 fr.; 
2e catégorie, 350 fr., avec 4 porteurs à 20 fr.; 
3e catégorie, 200 fr., avec 4 porteurs il 15 fr.; 
4e catégorie, 95 fr„ avec 4 porteura a. 12 fr.; 
5e catégorie, 45 fr., avec 4 porteura à 10 fr.; 
6e catégorie, 25 fr., avec 4 porteurs a 7 fr. 

Ce nouveau tarif sera applicable à partir 
da 1er juillet 1929. 

EXCURSION OOSTAKER-GAND 
n est urgent de se faire inscrire pour l'excor-

eion du 7 juillet, à l'école Saint-Joseph, date 
limite 30 juin. 

Voici le programme. — Matinée : pèlerinage 
d'Oostaker, le Lourdes belge : grand'messe à 
10 h., chantée par la chorale Raint-Maelou : dî­
ner à l'Hôtel Saint-Joseph. — Après-midi : visite 
de Gand. 

A In paroisse Saint-Vincent de Panl 
La Clique Saint-Vincent de Paul ainsi que 

tous les jeunes gens et les hommes qui ont con- | 

SOLDES - COUTURE 
A partir du 29 juin et pendant Juillet, la 

Maison ALBRECHT-MARION BELLE, à Lille, 
190, rue Nationale, soldera ses modèles de la 
saison : Taileurs. Robes s t Manteaux i partir 
de 3G0 frases. Grand choix de Robes de cam­
pagne et de plage. 

» 
CROIX 

A LA PATRIOTE. — Ce soir mercredi, k 20 h.. 
assemblée générale : Renouvellement du Comité. Tous 
les adultes sont priés d'être présent» k la réunion. 

LE PAIEMENT DES BONS SE DENRÉES OU 
BUREAU DB BIENFAISANCE M fera la iundi 1er 
juillet. * l'ancienne Mairie, da 0 k 1.1 h. 

POUR LES VIEILLARDS SE L'HOSPICE. — 
M. R. Loir, 10 fr. 

A LA MUSIQUE MUNICIPALE. — Répétition gê-
nérale ve soir mercredi, k ÛO h., ponr le concert k 
donner durante prochain, k l'HOtel de Ville. 

WASQUEHAL 

L'ACCIDENT DU PONT DE L'ECLUSE 
L'état de la petite victime t'est aggravé 
Nous avons relaté en son temps, l'accident 

survenu au jeune écolier, Casimir Woiniak, de­
meurant au sentier du Laurier, qui eut les ex­
trémités des pieds écrasés par un camion hippo­
mobile en passant sur le pont du canal, rue Jean-
Macé. L'état du bambin vient de s'aggraver; en 
effet, M. le docteur Roussel, qui le soigne, a 
constaté l'apparition de Ta gangrène dans la 
plaie du quatrième orteil du pied droit et a fait 
diriger d'urgence le jeune Wosniak sur l'hôpital 
La Fraternité, à Roubaix, pour .imputation de 
cet orteil. 

Le banquet annae l d e l 'Union Sportive 
Le Comité de 1TJ. S. TV. informe les membres 

actifs (football- basket-ball, natation, athlétis­
me, e tc . ) , les membres honoraires et amis, que 
le banquet annuel de l'Union Sportive aura lieu 
le samedi 6 juillet. Le coût approximatif de ce 
banquet, est de 10 fr. Les adhésions sont reçues 
dès à présent et jusqu'au mardi 2 juillet (délai 
de rigueur), par Mil . Mille et Buyse. Les dames 
sont cordialement invitées. 

En vue de la fête de gymnast ique d a 11 août 
Ce soir, mercredi, i 19 h. 30, à la salle des 

des fêtes de la Mairie, réunion de la Commission 
des finances et du secrétariat. Ordre du jour: 
Dispositions à prendre pour les fêtes de gym­
nastique des 11 et 15 août. 

(OFFRIS-FORTS 6RLS0K 

W l W l h ï r.'„„,,^H«**,~'én''> "aînëif 
MM po alkW, !ei:r ancien permis, ls ne < 
ittaasdre 1» >omsin. r.ui rrcVMcr» invr.édistement 
I aaseetars de îj eaeeea pour i emplir ce.te formalité. 

LEERS 
Echo da crut vingt-cinquième anniversaire 

d ; l'Harmonie municipale 
Voici le rési l iât du tira-c d» la tombola : 

2«18 51T2 197:» 7.5.2 i M 72T,1 :!.",H7 KS.-.U 390S 
M B Ï!*H -KWH H44Ô 2B7 M88 21f>'i 3501 1209 
4817 4731 7851 7670 «4M 4567 7662 7145 76411 
1725 72*5 4385 2«>2 3350 4«>2 4892 409!) 1358 
1701 3545 3638 1406 79S 3804 5838 7282 2350 
4502 2915 7916 3880 685 2384 1513 5677 1539 
2140 4659 5193 7010 6509 3957 

BIOOPHONES DU VERT-BOIS. — Eépétition ce 
soir mercredi, k 19 h. 30, suiria de la réunion gêné-

OOKSULTATIOH DBS NOURRISSONS demain jeu. 
di, de l.>h. CO k lis ï . 30, k l'Ecole des filles, rua de 
la Mairie. 

VOYAGE A LA MER. — Lee. personnes désireoaes 
d'acrompasrner k <I>unkerque les lauréats du certificat 
d'études, le samedi 6 juillet, sont invitées 4 se faire 
inscrira dans les écoles jusqu'au 3 juillet. La coût du 
voyage eet de 22 fr. 05. 

ANNAPPES 
CONSULTATION DES NOURRISSONS. — Jeudi 

k 13 h., 

CYSOING 
C A M P H I N - E N - P E V t L E 

ASSURANCES SOCIALES 
Eu la salle des Œuvres, M. Leriche, secré­

taire de la société « La Famille », a décrit aveo 
précision, les avantages et les conditions de la 
loi sur les Assurancea sociales. De nombreuses 
questions, qui lui furent posées ensuite, mirent 
en évidence les divers aspects de la loi et l'on 
prévoit de nombreuses adhésions. Après les re­
merciements et félicitations de M. le Curé, une 
belle tombola fit la joie et le profit des membres 
présents de la Fédération N'ationale Catholique. » » 

Tous les 
médec ins qui 
ont * visité 

l'usine du 

LAIT 
MONT-BLANC 
l e recommandent 

pour l e s b é b é s . 

T O U R C O I N G 
au publie de 9 4 

Aujourd'hui, mercredi 2 6 juin 
Hdtel da Ville : Bureaux i 

1. h. et d» lia k 1» h. 
Caisse d'Epargne : 4e » h. 30 s 11 h. 30 et de lafc. 

k 16 h. 30. 
Etablissement Municipal de Bains: de 9 k. k 11 h. 30 

f. de 11 h. k 13 h. 30. 
Bibliothèque Communale : de 9 i l 2 k. et de 11 

k 13 b. 

LANNOY 
— * 

CONSULTATION DES NOURRISSON - je d. 27 
Juia, à i l b.. k l'Ecole des mas. 

LA PERCEPTION DE LA TAXE SUR LE CKIF-
FRE D'ATTATRES sur, lieu lundi reai ju.Ili M. Bo débits 

LYS 

n! de 

CONSULTATION DES NOURRIsloNS jeudi 27 
juin, k 9 b., k l'Ecole dea garçons. 

HEM 
PERMIS DE CHASSE. — Il exi rappelé aux ebas-

.f :rs que leur permis de «basse sera périmé k partir 
du 1er juillet prochain. Ha penren: se présenter dés 
maintenant » la Mairie en vue de preeenter leur 

LA SITUATION MISÉRABLE 
DES MUTILES RUSSES 

D a n s notre premier article sur la misère 
des m u t i l é s russes , nous a v o n s parlé de 
l 'Union qui s r o u p e toutes ces miseras de 1» 
guerre. 

Quelques chiffres suffiront pour donner un» 
idée de la lamentab le s i tuat ion de ces ina'-
ueureux. 

Sur 6 .082 mut i l é s , 2 .159 ont une i>cr!f 
d'aptitude au travai l de 70 à 1 0 0 c o e t 1* 
reste d e 6 0 à 7 0 % : 4 7 2 so n t a m p u t e s so i t 
de un ou deux bras , soit d'une j a m b e : 4 3 sont 
a v e u g l e s , 1 0 3 so n t para lysé s , 120 a demi -
para lysés . 1 4 3 , epi lept iques , 5 0 4 tuberculeux, 
4 0 4 3 portent d ' importantes l é s ions Internes , 
1 4 3 son t e m p o i s o n n é s par l e s g a z ! 

L'n cer ta in nombre de c e s inva l ides ( 5631 
travai l lent r égu l i èrement ; les autres ne tra­
va i l l ent que p a r in termi t t ence e t n e peuvent, 
plus s 'assurer le s tr ic t n é c e s s a i r e : 2 8 2 inva­
l ides e x i g e n t des so ins c o n t i n u e l s ! 

P e u t - o n trouver tableau p lus tr iste , p lus 
é m o u v a n t , de m i s è r e s h u m a i n e s f a t a l e m e n t 
c o n d a m n é e s A la mort après avoir horrible­
m e n t souffert, e t de quel les souf frances! 

Qu'a p u faire l 'Union des Inva l ides , pour 
tant de malheureux? Pour secourir c e s mu­
ti lés héro ïques , le Comité e s t i m e que d ix -neuf 
mi l l ions é t a i e n t a n n u e l l e m e n t néces sa i res . Or, 
e c réal i té , pour 1 9 2 S , 11 n*a p u être trouvé 
que trois mi l l ions e t demi, auxque l s il y a 
cependant lieu d'ajouter env iron 3 0 0 . 0 0 0 te 
recueil l is par des souscr ipt ions a n o n y m e s . 

Que faire d e v a n t ifhe auss i terrible situa­
t ion, s inon faire appel à la charité publ ique, 
aux â m e s de bonne vo lonté qui , comprenaut 
la ï r a n d e u r de s sacrif ices consent i s par les 
si . ldats russes , ne manqueront p a s d'exercer 
leur généros i té a soulager la misère de ces 
êtres a b a n d o n n é s de tous , peut-être trop fiers 
pour tendre la m a i n , e t qui préfèrent souffrir 
en s i l ence que se p la indre! 

Que l 'appel l a n c é par l e s écr iva ins russes 
n e so i t p a s va in e t que c e s que lques l igne i 
que nous en ex trayons , é m e u v e n t l e s c œ u r s 
de tous les França i s , de tous l e s c h r é t i e n s : 

« D e s mil l iers de n o s inva l ides ne sont p s s 
secourus e t r e s t e n t s a n s as i le . Les Unions des 
Inva l ides recherchent par tous les m o y e n s * 
les soutenir , m a t s leurs b e s o i n s dépassent tous 
leurs efforts. II e s t de toute urgence d'orga­
niser d e s as i l e s , de s atel iers e t de s sanatoria 
et ceci d'une façon s table . Les p a y s s lave* 

lehnenc "StT a ide mais , ce secours e«t 
insuf f i sant : la vie de nos inva l ides e s t basé* 
sur des secours provisoires ; c ec i e s t inadmis ­
s ib le ; un tel é ta t de choses e s t in tenable , 
nous dirons m ê m e plus , c ' e i t une honte . 

» Ind i scutab lement il f au t avoir le souci 
IIH c e u x qui ont sacrifié leur v ie pour la 
Russie , qui ont e s s u y é le feu ennemi , qui ont 
perdu ta santé e t sont restés mut i l é s . Il y 
en a près de c inq mil le «jiii se sont groupes 
et. assoc ia t ions . I l s sont cer ta inement encore 
plus nombreux e t beaucoup d'entre eux tra­
va i l l ent d a n s l e s us ines , d a n s l e s m i n e s , d a n s 
les é t a b l i s s e m e n t s e n qua l i t é de domes t iques . 
D'autres é tudient , l u t t e n t pour l ' ex i s tence , 
perdent leurs forces e t m e u r e n t faute d'être 
traités c o m m e inva l ides . 

» D e s mi l l iers d e t o m b e s inconnues sov t 
d ispersées à travers l e m o n d e . Combien de 
suic ides par désespo ir e t par l e m a n q u e d? 
compass ion? On e n parle e t l 'on s e détourna 
— c'est cruel . 

» T o u s l e s peuples vénèrent leurs h é r o s ; 
ceux res té s e n v ' e s o n t l 'objet de s o i n s ; ceux 
qui ne s o n t plus , ont leur m o n u m e n t . 

» Nous s o m m e s e n ex i l . N o u s n 'avons pas 
de tombe d u Soldat inconnu . P a r contre , des 
mil l iers de n o s m a r t y r s s o n t a v e c nous . I ls 
s e n t notre honneur e t notre acqu i t t ement 
d e v a n t l e m o n d e . Leurs p la i e s e t leurs souf­
frances s o n t l ' emblème d e la Russ ie . 

» I l s sont res tés fidèles a l 'honneur et an 
devoir. » 

Les personnes que ce cri d'appel a t te in­
dra, pourront adresser leur obole a M 
Haborsky , prés ident d u « Cercle des Officiers 
russes ». a Tourco ing . 4 3 , rue Nat ionale . El i* 
y sera accuei l l ie a r e o ferveur e t recevra la 
reconna i s sance d e s ix mi l le Russe s qui souf­
frent parce qu' i ls o n t sacrifié leur v ie pour 
que tr iomphe l 'honneur de leur p a y s . 

M.-J. S n . 
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POUR LES FÊTES DU 14 JUILLET 
Les concours de chant et déclamation 

La fête nationale du 14 juillet es t célébrée, à 
Tourcoing, avec un éclat tout particulier, et les 
manifestations et festivités de la journée, nom­
breuses et variées, ne laissent que l'embarras du 
choix a u amateurs de distractions. 

Parmi lea compétitions ouvertes, il en est une 
qui constitue un intérêt de premier ordre: c'est 
le concours de chant et déclamation, qui se dé­
roule an Conservatoire national de Musique, au 
Théâtre Municipal et dans la salle des fêtes de 
l'Hôtel de Ville. 

Le programme détaillé a été affiché sur les 
murs de la ville. Rappelona-en, tontefois, les 
grandes lignes: 

Le concours de chant comprend deux classes: 
lyrique et comique. En lyrique, il y a sept divi. 
sions: 1* Concours d'honneur entre médaillés, 
avec morceaux au choix; 2* Division d'excel­
lence; 3* Première division; 4* Deuxième divi­
sion; 5" Concours de duos, de quatuors et 
chœurs; 6* Division unique de dames et jeunes 
filles; 7* Division réservée aux vétérans. 

En oomlqoe, il y a trois sections: section 
d'honneur entre médaillés, section de comique 
grime et section de comique genre. 

Le concours de déclamation et de comédie 
pour hommes et dames, comporte: un concours 
d'honneur, entre médaillés, comique et drama­
tique (morceau imposé). Une section dramatique, 
une section comique et une section de comédie 
(morceau an choix) . 

Trois mille francs de prix en espèces, des mé­
dailles et des diplômes récompenseront les 
lauréat*. 

On nous prie de rappeler que les inscriptions 
des concurrents sont reçues au serveie de» fêtes, 
mairie de Tourcoing, jusqu'au 1er juillet, a midi, 
dernier délai. 

Cercle des Officiers 
La dernière séance sur le terrain aura lieu 

dimanche prochain 30 juin, reudei-vous à 9 h. à 
la station du Château Rouge, tramways: Tour-
coing-Lille. 

Indésirable 
Les autorités belges ont remis entre les mains 

de gendarmes français. Ernest Fettug. 39 ans, 
venant de Forest (B.) et réclamé par le Parquet 
de Strasbourg, pour abus de confiance. 

GRAINES. • Baratte, 128 r. de Lille, renseigne 
K01SS 

HOSPICES DE TOUROOIKO. — Résultats d'adju­
dication. — Lundi -1 juin, a au lieu à l'Ho>^:ce 
Géutral de la rue d'Havre, <ons la préaiden'e de 
M. Henri MaaureiLecIercq. l'adjudicatina pour ia 
deuxième semestre de l'année, des fournitures si-

'Œufs. i\IM. Coppin et «la: Calé vert. M. Bou:-;* > : 
Cassonade, M. iDeierue; Chicorée, il. Dhallnin; C'i.o-
eolat, H. Delerue: Haricots, M, Delerue: Huile i 
salade. M. Delerue; Macaroni, M. Delerue; iMargarin?. 
MM. Motte et Cie; Poil évases, M. Delerue: Poivre 
en grains, M. (Delerue; P manies de terre (réservé); 
Pruneaux, il. Delerue; Kir, M. Delerue; Sel léger. 
M. iDelerue; Sel gros, il. Lisgre Carette; Sucre 
blanc, iM. Delerue; Suera cristallisé, M. Delerue; 
Vermicelle, M. Ch. (Trombes: Vinaigre., M. Delerue: 
Anthracite, M. Se!osee<Deesnettre; Charbon de me-
nage, M. Selosse-Deemattra; Amidon, M. Delerue; 
Cristaux de aoude, M. Haghebeert-Frémaux ; Savon 
ncir, !M. Haigtiebaert-Fremaax: Sarron blanc, M. Dele-
rue: Blanc da r.ine, 'MM. Debetchv et Oie: Essence 
térébenthine. MM. Debueby et Cie; Huile de lin, 
M iMolin. 

MOT/VEMEWT SE L'ABÀTTO / DE TOURCOING 
— Pour la période «du 17 au 14 juin indus, on a 
enregistré les opérations enirantes ; Bétail abattn : 
Boeufs, (137; veaux gras, M i ] moutons, 3; porca, 16o. 
— Quantités déclarées : Pour la ville, 57.503 t ir . : 
peur l'extérieur, 1S.SS7 kgr.; cheval. S.1M kjr. ; 
saisie, «60 kgr. — Prix moyens : Groa bétail. I.J0 
è 14.00; veaux. 13.500 à 17.50; montons, 10.00 à 
1C.50: porcs, 14.50 i 18.00. 

FEDERATION SES COMBATTANTS FEPUBI.l 
CAXef0. — La Commission a décidé de faire deux 
excursion* cette année : La première sur La Panne. 
le dimsnohe 7 juillet: prix du voyage en auto-cai. 
20 fr.: dernier délai d'inscriptions, vendredi II co^i-
rant. La eeccmde «xenrsion aura lieu le dimanche S3 
s'ùt. à Malo-iesBalns; prix du voyage es autocar. 
25 francs. 

CERCLE ORPHBONIQUE L'AMITIt DU BLANC-
SBAT/. — T.e prix da d'exicuraion que le Cercle orga­
nise pour les 27, 39 et -J9 juillet, è Bruxelles et les 
environs d* la capitale 'belge, comprenant tons les 
frai» d'hôtel, la onemin da fer aller et retour, ainsi 
qu'une journée complet* en auto-car pour la visita 
d* Bruxelles, a été fixé à la somma de 175 fr. argen; 
français. Ht. D»t»rernier, eerrétaira gênerai dn Cer. 
de, s* tiendra jeudi soir au local. < Café de l'Her. 
mitage a, 245, rne du Congo, « la disposition des 
personne* oui désireraient accompagner 1* Cercle et 
obtenir de* renseignements complémlntaires. Ps*«é 
cette date, il ne pourra indus être assuné d'inscrip­
tions définitives. 

ARTISANAT FRANÇAIS. — Section da Tourcoing. 
— Permanence mercredi, de 1S à 1» h., à la nouvelle 

Salle des Artisans, à l'Institut Colbart, 10, ras sto 
Uand : Renseignements aux adhérants: adhésion» cen­
trât dasrprentiaeage. Le* adhérents on non «ont pria* 
de venir eigner la pétition nationale. 

VNION DB* ARTISTES. — Ovaus* XdBrsaa* M 
Théâtral. - Ce mercredi 1t jain. S 1S k „ ^ * 4 M M £ 
pour les comédiens au siège. « Taverne le* Artiste* t 
7, place gt-Jacque*. Tourcoing. 

CERCLE SYMPHONIQUE DU PXOOOaT. Ce 
mercredi. « 19 h. 45. répétition générale. 

ORPHEON DES TRAVAILLEURS C* raercreatl 
't vendredi prochain, répétitions générales an local 
a 20 h. 

CHORALS SAINT JACQUES. — Répétition gêné-
râla es meivredi. * 19 h. «0. sa Ucal h*bitu*l. Ce* 
nières instruction* ponr rasjenrsloa. 

ORPHEON TOUBQTJENirOrS.— Répétition n mes 
credi, à 20 h. 

LE SYNDICAT TYPOORAPHIQUB DB TOUS. 
COING (158" Section du Livre), rappelle on* 1* 
réunion trimestrielle aura lies 1* vendredi M eon 
rant, k 1» b. 30, an siège. La Commissioa se rennirs 
4 19 h. 

HARMONIE DU BLANC-SBAU. — 0* aa.hr mener* 
dt. répétition générale. 
,^AX>a>]ai ?"******. — Bonis* da Transit, 
19«, ru* d* Ouisna*. Mercredi 2» Juin, t 11 s . 10 
répétition générale. Toue la* smereradis, i M h„ as 
sifge, coura da solfège gratuit. 

MOUVAUX 
U N E CONFÉRENCE D U RJ». P U T 

à i'AîtociatioB des A n a e r u Elères de l'école 
libre d e Sain i -Germais 

C'est devant un auditoire très sympathique 
que le H P . Piat, remplaçant M. l'abbé Serruja, 
empêché, a donné, lundi soir, sa conférence sur 
« L'action catholiqee s. En termes clairs et pré­
cis il a indiqué le but principal de cette action: 
instaurer parfont le régna du Christ II a mon­
tre cornaient et dans quels milieux devait s'exer­
cer l'action catholique au triple point de rue 
social, familial et professionnel. Puis le confé­
rencier a recommandé à tous l'union, la disci­
pline et la soumission aux directives de 8. 8. 
Pie X I ; la. dans la cohésion dea forces catho­
liques, sous la direction du Chef, sera la vic­
toire. En terminant, l'oratenr a adjuré lea 
anciens élève» de faire autour d'eux de « l'ac­
tion catholique >, puis de prêcher eux-mêmes 
d'exemple en devenant de plus «m plus d'intenses 
foyers de vie chrétienne. 

M. le vice-doyen, se faisant l'interprète da 
toute l'assistance, a délicatement remercié le 
R.P. Piat et a exprimé le désir de l'entendre 
encore l'hiver prochain. 

Carronajel attelé 
Le grand carrousel attelé international, orga­

nisé au profit du Bureau de bienfaisance, aura 
lieu, cette année, le dimanche 7 jui l let II sera 
doté de 800 fr. de prix. Le lieu de rassemble­
ment est fixé au Boulevard de la Marne, à 15 h. 
La Musique Municipale prêtera son concours. 

MUTUELLE MALADIE MOUVALLOISE. — Jeudi 
27 juin, k T h. 30, réunion extraordinaire da la Corn, 
misaion. Questions des plus importante*. 

LA CONSULTATION DES NOURRISSONS aura 
lieu jeudi 27 juin, à 15 h., à l'Hospice, par M. 1* 
docteur Deldalle. 

RONCQ 
COLOMBOPHILIE. — Résultat du concoure da 

Chantilly, offert par la Fédération Colombophile Rone-
quoise, le 23 juin 1»29, ehes Debaeai-Huv. 311 ni. 
geons lsVhés 4 11 h. 10, par M. Wauquet (ttsur* 
rectilé* 11 h. 14). — 1. De Raed; Vandeputte; 
Ferla; Cnockaert; Stelandre; DsMar; Boanyt; id., 
servie* et Ire série; Vanrobayee; 10. Sartrys; Dn-
mond; «H8as; id., baromètre et 2a aéri*; Hosten; 
Holvoote; Lava; Vanwymelb*ek; Coian»; Holvoot*. 
•érie; 20. Verleyen; Pyp*; Vandamme; Dslle; Oill**; 
Bossuyt Aernout; Botterman ; Vandamme, série, réf.; 
Lava, série, rég.; 30. Galles; Raes; Lava; Coûts*-
ment: Coisne. série; Debneachere; id., séria; Ste­
landre. aérie; Dumond, série; Six; 40. Gilles: Par-
mentier: Coisn*; Serrays; P*rm*ntier, série: Lava, 
série; De Raed; Botterman; Pyp*; DaJdsr; «- Gil­
les: Haqnette; Lambert; Dupont; Latry; Asernout* 
Dalle; étpeleerj; Debaets: Dald*r; id.; 60. Haedena; 
Tierelter; Botterman: Debaet»; R*ea; bouqueté: Van-
durnme; Aernout; Dalder. — Le premier pigeon A 
;- h. .-o", métrage l«0.1«8, vitesse 10O8.5S; la der­
nier 4 14 h. 30O5", métr*ge ISO.312, vite*** «1S.50. 

— Dimanche 30 juin, ehei Lavs L. (Gare). CTe». 
1-r.nt: loo fr. de prix d'honneur psrsntie (CM) prix 
d' J fr i. 1 T-gulateur «t 1 baromètm (» séries d* 
: pigveaal. Angerrille: 1 baromètre (Ir* séria 4* 
- pigeens). 

WERVICQ-SUD 
SUCCÈS SCOLAIRES 

Xuus nous plaisons à enregistrer le succès 
olitenu pur les élèves des écoles communales de 
Wervicq-Sud an dernier examen du certificat 
d'études primaires qui a eu lieu samedi A Ques-
uoy-sur-Deûle. A l'école des garcona (directeur, 
SI. I.évêque) les quatre élèves présentés sont 
ro.-us. Ce sont: Albert Bousse, avec mention 
bien: Adrien Decorte, bien; Georges Duck, bien; 
Albert Carton. 

A l'école des tilles (directrice, Mme Leclercq) 
loj trois élèves présentées sont reçues. Ce sont: 
Rémina Berqué, avec mention bien; Paulette De-
g.ind. bien: Marie-Louise Vanbée- L'élève Pau-
lette Degand est déjà lauréate cette année de la 
bourse de l'E.P.S.. Ire série. L'élève Rémina 
Rerqué. cette année également, a obtenu la 
bourse (acetien commerciale i. école Pratte. 

Nos (clicitations aux lauréats et à leurs dé-
roués niiiltres. 

L I L L E 
La vingt et unième fête des Roses 

des Rosati de Flandre 
C"e*t le 30 juin que les Rosati de Flandre 

célébreront. =ous le îeinajre de M"* Louis 
Boucquey, dans la propriété de cette dernière, 
121 , rue de Lille, à La Madeleine, la 21* F ê t e 
des rose». 

Ainsi que nou^ l'avons annoncé, les hon­
neurs de la rose seront fai ts au poète roubai-
sien N'apoléùu Leî'ebvic, président de la Muse 
de Xadaud et au peintre li l lois G. Molière. 

Voici le p iosnamme de cette cérémonie : 
Discours de M. Alfred Dodanthun, dicteur en 

droit, vice-président des Rosati de Flandre. 
Hommage à la Reine, par le poète René Der-
ville. Remise de la Rose au poète roubaisien 
Napoléon Lef( \vre et au peintre lillois G. Mo­
lière. Réponse des récipiendaires. Allocutions de: 
SI. le délégué de la Société des gens de Lettres: 
M. Jean Ott. directeur des Rosati; MM. les délé­
guas îles Sociétés les Rosati d'Artois, les Rosati 
d'Arras. les Rosati du Calaisis. Rapport et dis­
tribution des prix du concours littéraire et artis­
tique. 

Matinée littéraire et musicale avec le concours 
de la Chorale Lalo (chef: M. Parcq) : Mme De-
nison. secrétaire artistique de la Radio P.T.T.; 
Mlle Dodanthun. cantatrice. La séance ae ter­
minera par « Le Vase de Bohème ». pièce musi­
cale en tin acte de M. André Jurénil. musique de 
I.. Blareaa, avec le concours de Mme Rachex-
Desrousseaux et de M. de Valauris. 

FEUILLETON «ta c JOURNAL de ROUBAIX » 
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l e Roi des Archers 
RENÉ BAZm 

L e s éco les l o n t « n v a c a n c e s : j e l'ai lu 
dana le journal . 

C o m m e j 'a i bien f a i t de d e m a n d e r v o t i o 
a via ! Nous c o m m e n c e r o n s l 'année e nse m ble , 

t M é l a n ! c . Claire e t moi ! 
Il s'en a l la c o n t e n t , car le c h a g r i n ne lui 

IK-aait s u f r e . D e u x jours plus tard, à l 'heure 
où « a l l u m e n t l e s l a m p e s d e l a rue , l e slase-

•rand é ta i t ft la « a r e , e t l e s « v o y a g e u r s s a n s 
b a g a g e s * c o m m e n ç a i e n t d e dé n ie r devant 
lui. M é l a n i e « r a i t t é l égraphié : « J 'arriverai 
t r en te a n so ir ». I l c h e r c h a i t l a directr ice 
d'école,' la fille a laquel le il n 'avai t aucun re­
proche à faire. N'aura i t -e l l e p a s m a n q u é l e 
train ? N o n . après un premier p a q u e t da 
voyageurs trop pressés , c e t t e grande e t sve l -
te j eune f e m m e e n <ieuil, qui cherchai t , puis 
-reconnaissait le père Al fred D e m e e s t e r . 
c 'é ta i t Mélanie . P o r t a n t s a va l i se , riant * 
d e u x e s t a n t s , ses é l è v e s , qu 'e l l e a v a i t a c c o m ­
p a g n é e s e t qui ae s é p a r a i e n t d'elle, l ' inst i tu-

' trice. a rant m ê m e d'embrasser son père, 
rlrmanda : 

— Qu'y a-t-U donc encore ? P a s d e d i t 

U J . i'U Si* «âHdi.1 -

Ou pouva i t la dire be l l e , c e t t e fille de 
v i n g t - s e p t ans , brune, aff inée, sœur bien diffé­
rente d'Adél lne . L 'ascendance e s p a g n o l e é ta i t 
c h e z e l le é v i d e n t e ; tout l 'Indiquait : l e t e in t 
d'Une pâleur dorée , l e v i s a g e fin, la r ichesse 
du noir de s e s y e u x , son air de bravoure, 
tout , e x c e p t é l e s l èvres , droites , habi les à 
parler , qui s o n t d'une immorte l l e . D e m e e s t e r 
é ta i t flatté de l 'avoir près d e lui . . I l pri t l a 
va l i s e . 

— Mais non, dit- i l , 11 n'y a p a s d e m a l a ­
d i e ; la h o n t e que t u c o n n a i s con t inue ; j e 
t'ai appe lé pour tenir conse i l a v e c to i . 

— A ton a i se . T u a s Claire à la m a i s o n ? 
— El l e m ' e s t donnée . 
— A h ? E t c 'es t * c a u s e d'elle ? . . . P a s 

de m a r i a g e encore, Je suppose ? 
— E v i d e m m e n t . Mais j e dois l 'élever. I l 

f e n t consul ter les spéc ia l i s t e s de l 'éduca­
t ion . 

T o u s d e u x , i ls riaient . Les rues é ta ient 
p l e i n e s de p a s s a n t s . L e s vo i tures grogna ient , 
d è s q u e l 'aft luence d e s p ié tons obl igea i t l e 
chauffeur & modérer l 'al lure. 

— T u a s é t é m a l a d e , Mé lan ie ? 
•—• L'n pied foulé ; e n jouant a v e c m e s 

é l èves , le dernier Jour, Je su i s tombée . D é f e n ­
se d e quit ter le l it . T u ne t'aperçois pas que 
j e boi té encore ? 

Le t i sserand j e ta u n regard sur sa fille, qui 
m a r c h a i t à sa droi te , n e remarqua po int l a 
très l égère irrégularité d e moteur d o n t e l l e 
co p la igna i t , e t répondit t 

—- T ' e s bien trop be l l e ponr aaoi : Je n e 
vo is que c a ! 

I * long- sourire qui le remercia fit s'épa­
nouir d'admiration le v i s a g e d'un Jeune nom 
nza. à cô té d ' « 

- «̂«*B*, (gSKl iEi i t 
d'eux, qui ce pencha y « « fcf 

— Cfl le-ci , a v e c un œi l le t rouge au-dessus 
de l'oreille, je l'ai vue à Grenade. 

Le père e t la fille cont inuèrent d'aller, cau­
sant de la mort de Lucien, de la triste 
Adé l ine , e t de Claire, qu'on al lait trouver, 
s a n s doute , dans la maison de la courée 
Vehrée. 

La-bas . on l e s a t tendai t . Marthe préparait 
la d îner d e s grands jours • bouil lon de poule 
au riz a v e c s a u c e b lanche , sa lade a b o n d a n t e , 
oranges e t « tarte ». L'odeur d u bouil lon, 
cel le d e p e t i t s o i g n o n s fr i t s , empl i s sa i t la 
m a i s o n , s 'échappait par la c h e m i n é e , p a r le 
trou des serrures , par l e s f e n t e s de s f enê ­
tres , a n n o n ç a n t a u x v o i s i n s qu'un f e s t in s e 
préparai t c h e z l e s demoise l les Fieurquin. D e s 
f e m m e s , qui v i r e n t p a s s e r Mé lan ie p r è s d e 
eon père, dans la pauvre lumière de la courée, 
d irent auss i tô t : 

—• C'est leur princesse , leur demoisel le 
inst i tutr ice ! E l l e vous eu a un renard au 
c o u ! . . . On vo i t b i en qu'e l le n'a p a s h u i t 
e n f a n t s ! e l l e n e sera i t p a s s i m i n c e q u e ç a I 

D a n s l a cu i s ine , près du mur , Claire, depu i s 
d ix m i n u t e s , m e t t a i t l e c o u v e r t : l a n a p p e 
é ta i t b l a n c h e a ravir . D u f o n d d'une armoire 
héri tée , d o n t les p a n n e a u x , c irés chaque s a ­
medi , n 'étaient pas ouverts trois fo l s l 'an. 
Marie a v a i t t iré de s a s s i e t t e s fleuries, dea 
verres & pied , des couver t s d e m é t a l b lanc , 
v i n g t fo i s fourbis pour une fo is s erv i s at 
Glaire lea d i sposa i t sur l a table. Ce f u t e l le 
qu i e m b r a s s a la première s a t a n t e . E l l e M 
eont i t regardée c o m m e e l le n e l 'ava i t Jamais 
é t é , Interrogée e t auss i tô t d e v i n é e p s r c e t t e 
d a m e é l égante , qui la t ena i t d e v a n t el le, 
l ' a y a n t prise a u x épaules , sous la lampe , e t 
g a i d i t . l a l a i s s a n t a l l er : 
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v u e ! . . . J e t'ai qu i t t ée en fant , te voici j eune 
fille... Il y a du bon, e n toi. 

Al fred D e m e e s t e r admira i t cet te a i sance , 
et l e s choses s i j u s t e s que disa i t Mélanie . 
I'. la su iva i t p a s à pas . Marthe cuis inai t , 
Marie sortai t , de leur boite de carton ficelée 
de rose, la tarte e t d e s pe t i t s g â t e a u x a ch e ­
tés d a n s l a Grande R u e , A la pât i sser ie 
Measian, sous l 'enseigne d u Petit Gourmand. 
T o u t l e m o n d e fa i sa i t accue i l & Mélanie , 
m ê m e la fille, figée de trois moi s , de la chat te 
da m e s d e m o i s e l l e s F ieurquin , pe t i t a n i m a l 
f e n t a s q u e , dont l e s pré férences e t les répul­
s i o n s é t a i e n t promptes c o m m e l 'Inst inct , et 
c o m m e lui inv inc ib le s . L a c h a t t e b leue , — 
c 'é ta i t s o n n o m , — d è s que la porte d e la 
c u i s i n e a v a i t é t é entr 'ouverte , s 'était précipi­
t é e , e n trois «bonds, ca lcu lés c o m m e d e s 
arches , vers la nouvel le venue : ava i t sauté 
une quatr ième foi-s. e t e n f o n c é s e s griffes 
dans l'étoffe de la jupe noire, e t s'y ba lan­
ça i t , t a n d i s <<ue Mélan ie . sa luant , sa luée , 
embrassant , embrassée , fa i sa i t l e s premiers 
p a s d a n s l a p ièce . Alors s e u l e m e n t l ' institu­
tr ice a v a i t d o n n é trois t apes s u r s a robe : 
« V e u x - t u bien? ,, et l a chat te , auss i prompte 
qu'au ba i se -main , s 'était en fu i e , e t , cachée 
sous le buffet, ne la i ssa p lus dev iner sa pré­
sence , de toute la soirée, que par la phospho­
rescence de se s y e u x bridés e t immobi l e s . 

Le dtner abondant , ce qui e s t de F landre , 
e t fin à c a u s e d e s recet tes que posséda ient 
d 'hér i tage l e s s œ u r s Fieurquin , f u t serv i 
par Claire. On c a u s a d'abord & vo ix bas se , 
c o m m e il e s t d'usage dans les repas de deuil . 
Les v ê t e m e n t s noirs de Mélanie D e m e e s t e r 
e t de Claire Leleu, le v i sage de la j eune fille, 
a t t e n t i v e a u moindre m o t d e souvenir , qu'il 
l'agi» de sua ipèra OJJ_ d/AfléUne, et Bl T £ » 

rougissante , malheureuse , t en tée de fuir dans 
!» p ièce vo i s ine , e t de n'en plus sortir, écar­
tèrent des j u g e m e n t s qu'on s e n t a i t tout for­
m é s d a n s l 'esprit d e chacun . Personne de 
ceux qui < s a v a i e n t » ne fit a l lus ion .1 l'en­
trevue du t i s serand a v e c M. Lepers -Hooghc . 
I'. y eu t des s i l ences , lorsque la directrice 
d'école, i gnorant à quel conse i l el le é ta i t 
appe lée , d e m a n d a : 

— E t m a i n t e n a n t , père, tu vas rester rue 
des Longues -Ha ie s , n 'est -ce pas ? . . . Tu peux 
travai l ler encore trois a n s , quatre a n s . plus 
peut -ê tre , d a n s la sa l l e aux deux c e n t s m i -
tiers ? 

— Certa inement , répondit l e t i s serand, et 
11 n'ajouta rien. 

A la fin d u repas , Marthe servi t aux convi ­
v e s un verre d'une l iqueur de n o y a u x fabri­
quée i la maison , i l s ava len t ibu, outre ia 
bière, du vin blanc , a c h e t é à l ' e s taminet du 
coin. Le te int d'Alfred D e m e e s t e r a v a i t m o n t é 
d e ton ; Marthe é ta i t a u s s i r o s e qu'après 
•xcatre heures d e repassage , quand l a vapeur 
d'eau, sor t ie de s l i n g e s moui l l é s , empl i s sa i t 
l s p ièce d e d e v a n t , coulai t s u r les v i t res , et 
é t e igna i t l 'éclat d u pe t i t miroir pendu i la 
c lo ison ; Marie, e l l e - m ê m e s 'animait . L' ins­
t i tutrice , habituée a s 'observer e t i c o m m a i i 
der dans l e brui t d'une récréat ion, demeurai t 
seu le parfa i tement l ibre d'esprit. U n trr-s 
l éger sourire, par m o m e n t s , a l longea i t s e s 
l èvres droi tes . 

— Maintenant , d i t la père e n sa l e v a n t , 
nous p a s sero n s d s n s l 'atel ier d e M"* Marthe ; 
Claire c o m m e n c e r a à l aver sa va l se l l e , et 
nous causerons d'une question qui n s regard? 
po int les en faut s , m a i s qu i regarde mol 
d'abord, e t ua, peu Mélanie , et l e s vo i s ines 
tSSSk ^ > ' ~ " " ' " "* 

Ce qui fut fait . Marthe ferma la por'e, 
Aifr-d Demees ter , a s s i s d a n s l e fauteui l de 
p.'iille qu'avait a v a n c é Marie, a l luma s a pipe. 
et les trois f e m m e s s 'assirent devant lui. 
Mélanie entre 1rs deux sœurs . 

L'homme exposa br ièvement la proposi­
t ion qu'il a v a i t reçue d e son patron, et 
c o m m e n t il a v a i t refusé . Marthe e t Marie 
regardaient Mélanie , e t lui , i l regardait ta 
carrelage, à s e s p ieds . Ce fu t seu lement 
quand 11 eut fini de raconter l 'épisode le plu3 
important de sa vie ouvrière, qu'i l r e l e v a . I l 
tête , pour savoir c e que pensa i t la directrice 
d'école, sa fille appe lée au ju g emen t , à la 
quelle , s a n s le dire, i l r emet ta i t le pouvoir 
de prononcer sur sa dest inée , i lui le père , 
l 'ancien, le roi de l 'Arc. 

Le v e n t d'hiver se p la igna i t dehors. On 
n'entendait aucun bruit dans la salle & côté. 
Les lèvres droites s'entr'ouvrirent. 

— P e u x - t u revenir sur ce que tu as dit î 
demandèrent -e l l e s . 

— Oui, j e peux. 
— Alors , fa is - le . 
El le baissa la vo ix . 
— Claire. .1 présent, c'est une vraie orphe­

line. Tu t'élèveras mieux dans la banl ieue, 
parce que tu auras une maison où el le te 
trouvera toujours, où tu habi teras , tandis 
qu'à présent , tn n'habites pas chez toi : t a 
ne fais que coucher d a n s une chambre . 

Les deux sœurs Fieurquin, qui la regar­
daient , tournèrent e n s e m b l e la t è t e vers 1» 
erand'père . afin de voir ce qu'il a l la i t répon­
dre. On e u t p u croire que leur sort , t el le*, 
dépendait de la réponse que D e m e e s t e r a l la i t 
donner. 
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